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2 Le sexe  prudent 

Le terme sexe sûr est excessif et utopique, il 
n’existe aucune pratique sexuelle dénouée du 
risque sanitaire, psychologie, émotionnel ou 
sociétal. Il est préférable d’utiliser le terme sexe 
sûr ou sexe prudent.
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Safe sex ou sexe prudent: définition
Le risque émotionnel et psychologique lié 
à l’activité sexuelle

L’activité sexuelle dépasse largement l’acte sexuel, 
il s’agit de partager la nudité, l’intimité, et d’échan-
ger. La sexualité sans aucune dose d’émotion de-
meure rare au début de la vie sexuelle. Cela im-
plique de prendre en considération les réactions 
psychologiques liées à l’image du corps (nudi-
té, pudeur) ou aux standards de beauté dans la 
culture ambiante (minceur, épilation, muscula-
tion.)
D’autre part, l’activité sexuelle peut engendrer 
un risque important de déception, de remise en 
question, de dépression, et d’autres troubles psy-
chologiques en cas de rupture.
La bonne gestion entre l’entrée dans vie sexuelle 
active et le parcours scolaire est une particularité 
de la vie adolescente.

Le risque sociétal

L’activité sexuelle se déroule dans une société.  
Les codes de la société exigent de chaque per-
sonne une adaptation en ce qui concerne sa vie 
personnelle et sa vie sexuelle. Ce risque sociétal se 
traduit par l’hostilité des autres en cas de compor-
tement sexuel non conforme aux règles établies, 
leur moquerie, et leurs agressions.  D’autre part, 
le choix du partenaire devrait aussi suivre cer-
taines règles (interdiction de l’inceste) ou certaine 
éthique (éviter les partenaires des autres).

Safe sex ou sexe prudent: définition
Le terme safe sex signifie sexe prudent ou sexe 
sûr, désigne la réduction des risques liés à la 
sexualité : risques sanitaires comme les infections 
sexuellement transmissibles, grossesse non dési-
rée, risque psychologique (dépression, anxiété), 
risque sociétal ou pénal (viol, abus).

Sexe prudent
Notre définition élargie le concept exclusivement 
sanitaire de « sexe prudent «.

Le terme sexe sûr est excessif et utopique, il n’existe 
aucune pratique sexuelle dénouée du risque sani-
taire, psychologie, émotionnel ou sociétal. Il est 
préférable d’utiliser le terme sexe plus sûr ou sexe 
prudent.
Le risque sanitaire lié à l’activité sexuelle

Le point de vue sanitaire semble le plus discuté 
dans les publications et les sites internet concer-
nant le sexe  incluant les pratiques sexuelles ac-
compagnées de risque d’infections sexuellement 
transmissibles, échange de liquides corporels ou 
le sens où le sperme, ou des infections liées au 
contact comme l’herpès. L’apparition dans les an-
nées 80 du Sida a invité la société à privilégier la 
prudence sanitaire afin de limiter le nombre des 
cas affectés par le sida.

Actuellement, le discours sanitaire 
semble dominer les autres points 
de vue concernant le sexe prudent 
; cette tendance ne devrait pas faire 
oublier les autres risques éventuels 
liés à l’activité sexuelle.
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Le risque sociétal est lié aussi au partage de l’in-
time et du public (échanger les baisers ou se ca-
resser dans l’espace publique), à la bonne gestion 
de la nudité, à la compréhension des limites de 
dévoilement (activité sexuelle en public, exhibi-
tion, voyeurisme.)

Le risque juridique
Il est certain que la plupart des sociétés occiden-
talisées ont fait d’énormes progrès concernant 
la prévention sanitaire pour encourager le sexe 
prudent, néanmoins, la prévention concernant le 
risque juridique et pénal de la sexualité demeure 
critique est insuffisante. L’activité sexuelle peut 
être à l’origine de violence physique ou psycholo-
gique, d’harcèlement sexuel, ou du viol. 

La recherche du sexe prudent 
exige une bonne information sur 
les règles de consentement, et de 
la bonne gestion de la violence 
dans les relations interpersonnelles 
et sexuelles. De nombreux faits 
divers démontrent la mauvaise 
compréhension des adolescents 
des règles de consentement et les 
limites de la violence.

Les grossesses non désirées
La recherche d’un sexe prudent devrait inclure 
les grossesses non désirées comme un résultat de 
l’activité sexuelle. Chaque pays a bâti un système 
de prévention contre les grossesses non désirées, 
en diffusant des informations et les produits rela-
tifs à la contraception. Les grossesses non désirées 
peuvent avoir des retentissements psychologiques 
parfois importants en cas d’un comportement ir-
responsable ou immature du partenaire masculin, 
et en l’absence d’accompagnement psychologique 
après une interruption volontaire de grossesse.

 

Référence :

1. Greydanus DE. Contraception for college stu-
dents. Pediatr Clin North Am. 2005;52(1):135-
161.
2. Workowski KA, Berman SM. Centers for Di-
sease Control and Prevention (CDC). Clinical 
prevention guidance. Sexually transmitted di-
seases treatment guidelines. MMWR Morb Mor-
tal Wkly Rep. 2006;55(RR-11):2-6.
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Le comportement sexuel est guidé par le désir, 
canaliser le risque lié à la sexualité exige un effort 
rationnel pour éviter ou pour modérer le risque 
lié à la sexualité. Favoriser le sexe prudent signi-
fie la recherche à réduire les facteurs de risque 
liés à l’activité sexuelle.

Sexe prudent et risques sur la santé  
Certains facteurs semblent aider à propagation 
du sexe prudent. Une MST (maladie sexuelle-
ment transmissible )  ou IST ( Infecetion sexuel-
lement transmissible)  est une maladie sexuel-
lement transmissible, qui peut contaminer 
pendant les rapports sexuels ou durant le contact 
sexuel avec pénis, vagin, anus, bouche, et la peau.

La plupart de ces maladies sont transférées par 
un contact direct favorisé par une ulcération ou 
une blessure sur les parties génitales ou dans la 
bouche. D’autres maladies sexuellement trans-
missibles peuvent se transmettre par les contacts 
non sexuels comme le contact avec le sang infec-
té ( HIV, hépatite B).

Certains facteurs augmentent le risque 
des infections sexuellement transmissi-
bles :

Ignorer si le partenaire est affecté à 
une infection sexuellement transmis-
sible

Partager la sexualité avec un parte-
naire porteur d’une affection sexuel-
lement transmissible.

Avoir les pratiques sexuelles pénétra-
tives sans préservatif.
Consommation de drogue par injec-
tion
Consommation de drogue ou d’alcool 
pendant la rencontre sexuelle
Avoir des rapports sexuels avec un 
consommateur de drogue par injec-
tion intraveineuse

Safe sex ou sexe prudent: définition
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Pénétration anale sans protection Pra-
tiques sexuelles pénétratives pendant 
les règles sans protection.

 
Comment rendre activité sexuelle plus 
prudente sur le plan sanitaire
1. -  L’abstinence : c’est une réponse absolue et 
utile pour réduire les risques sanitaires et émo-
tionnels liés à la sexualité. Cette réponse est utile 
au début de la vie sexuelle pour retarder l’entrée 
de l’adolescent dans une activité sexuelle. Les pa-
rents par exemple tentent de retarder le premier 
rapport sexuel de l’adolescent afin de réduire le 
risque. Cependant, l’abstinence chez les adultes 
ne peut pas être un moyen pour assurer le sexe 
prudent, et n’est pas souhaitable.

2. - Éviter la précocité sexuelle : le risque lié à la 
sexualité est plus important chez les adolescents 
et les jeunes que chez les adultes.

3. - Réduire le nombre des partenaires sexuels : le 
risque lié à la sexualité diminue fortement dans 
une relation monogame accompagnée de fidé-
lité. En cas de nouvelles relations, il est utile de 
connaître le passé sanitaire de son partenaire afin 
de mesurer le risque.

4. - Utilisation des préservatifs : c’est un moyen 
efficace pour réduire les maladies sexuellement 
transmissibles en évitant le contact avec le sperme, 
avec le sang et avec les sécrétions vaginales.

5. - Avoir le sens de la responsabilité : il est impor-
tant de protéger son partenaire et de se protéger, 
comprendre que la sexualité est un jeu d’adulte 
qui nécessite une responsabilité sur le plan sani-
taire, émotionnel, juridique et sociétal.

6. - Bien connaître son partenaire : les relations 
sexuelles avec les partenaires ayant eu le nombre 
de partenaires est une relation à risque sanitaire 
et émotionnel. De même, la relation sexuelle avec 
les utilisateurs de drogues par injection intravei-
neuse est une relation à risque.

7. - La grossesse non désirée est un risque lié à 
la sexualité. Comme les autres risques, l’informa-
tion et le sens de la responsabilité sont les meil-
leurs moyens pour réduire ce risque.
Référence :

* Workowski KA, Berman SM. Centers for Di-
sease Control and Prevention (CDC). Clinical 
prevention guidance. Sexually transmitted di-
seases treatment guidelines. MMWR Morb Mor-
tal Wkly Rep. 2006;55(RR-11):2-6.
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Sexe prudent et nature de la relation
 

Les études publiées sur les facteurs qui in-
fluencent le comportement sexuel à risque 
se concentrent, généralement, sur l’utilisa-
tion du préservatif, les MST, et les facteurs 
de risque des MST (précocité sexuelle), et 
la protection contre les MST, les influences 
contextuelles sur le comportement sexuel.

Moins de risque sexuel dans les relations 
longues

Il est difficile de trouver le lien entre un 
comportement sexuel prudent et la nature 
de la relation, car les rapports sexuels sont 
avant tout de nature dynamique. La lecture 
des études publiées dégage une seule évi-
dence : il existe une nette différence dans 
la gestion du risque sanitaire entre les re-
lations occasionnelles avec des partenaires 
passagers et les relations à long terme avec 
des partenaires réguliers.

La relation de longue durée cherche proxi-
mité, intimité, amour romantique et sé-
curité. L’objectif ultime d’une relation est 
l’espoir de trouver un partenaire sexuel 
et émotionnel à long terme. Les relations 
sexuelles adolescentes cherchent le même 
objectif mais d’une façon progressive. 

Ce genre de relation adolescente 
est généralement à haut risque 
sanitaire et émotionnel. 

Il n’est pas rare que l’adolescent dans sa 
recherche de l’amour romantique soit au 
centre d’une relation sexuelle émotion-
nelle à multiples partenaires, expérimen-
tant plusieurs couples à la fois. 

D’autres risques sont liés aux couples ado-
lescents de courte durée, et à la succession 
des partenaires sexuels. Ce genre de rela-
tion change radicalement avec la maturité 
et l’entrée de l’adolescent dans la vie adulte.
Certaines études confirment que les ado-
lescents qui commencent à draguer et à 
séduire tôt, ont plus de chances d’avoir des 
relations sexuelles précoces et un nombre 
élevé de partenaires, les pratiques sexuelles 
plus variées que la moyenne.

Cette précocité sexuelle semble être in-
fluencée par la situation familiale de l’ado-
lescent, ses valeurs sociales et culturelles, 
la pression de ses paires et par sa maturité.

Relation longue durée
Quand nous examinons les relations à 
long terme, leurs contenus et le compor-



8 Le sexe  prudent 
pagnées d’abus d’alcool ou de substances. 
(Corbin et Fromme, 2002).

En cas de contamination, de découverte 
d’infection sexuellement transmissible, les 
relations à long terme semblent faciliter 
la communication, et le confinement de 
l’infection, le pourcentage des partenaires 
capables de révéler leurs maladies sexuel-
lement transmissibles est plus élevé dans 
les couples à long terme que dans les rela-
tions occasionnelles (Warszawski et Meyer 
2002).

Références:

1. Wolitski, R. J., & Branson, B. M. (2002). 
«Gray area behaviors» and partner selec-
tion strategies: Working toward a compre-
hensive approach to reducing the sexual 
transmission of HIV. In A. O’Leary (Ed.), 
Beyond condoms: Alternative approaches 
to HIV prevention (pp. 173-198). New 
York: Kluwer Academic/Plenum.

2. De Visser, R., & Smith, A. (2001). Re-
lationship between sexual partners in-
fluences rates and correlates of condom 
use. AIDS Education and Prevention, 
13(5), 413-427.
3. Corbin, W. R., & Fromme, K. (2002). 
Alcohol use and serial monogamy as risks 
for sexually transmitted diseases in young 
adults. Health Psychology, 21(3), 229-236.
4. Warszawski, J., & Meyer, L. (2002). Sex 
difference in partner notification: Results 
from three population based surveys in 
France. Sexually Transmitted Infections, 
78, 45-49.

tement de chaque partenaire, il devient 
évident que ce genre de relation peut avoir 
un aspect protecteur contre les infections 
sexuellement transmissibles, en cas de 
partenaires fidèles monogames, en bonne 
santé.
Les personnes engagées dans une relation 
à long terme ont largement moins des ren-
contres sexuelles occasionnelles  (Wolitski 
et Branson, 2002), grâce à l’attachement, à 
la satisfaction sexuelle et à la communica-
tion dans le couple.

Dans les relations à long terme, la dis-
cussion sur la protection sanitaire est 
généralement plus efficace que dans 
les relations occasionnelles, chaque 
partenaire se soucie de sa santé, et de 
la santé de son partenaire, arrivant à 
une protection dualiste (protection 
partagée acceptée et encouragée par 
les deux partenaires.)

L’utilisation du préservatif est plus éle-
vée dans ce genre de relation, ainsi que la 
gestion de l’abandon du préservatif. Les 
études démontrent que l’utilisation du pré-
servatif est plus régulière dans les relations 
de longue durée que dans les relations oc-
casionnelles (de Visser et Smith, 2001). 
L’utilisation du préservatif est plus durable 
dans le temps aussi, la bonne communi-
cation dans le couple peut permettre une 
bonne utilisation du préservatif (utilisa-
tion adéquate, à chaque relation sexuelle, 
sans prise de risque.)

Dans les relations à long terme, certains 
facteurs de risque sanitaire liés à l’activité 
sexuelle perdent leur influence comme la 
consommation d’alcool. 
La consommation alcoolique entraîne un 
comportement sexuel moins risqué dans 
les couples de longue durée que les ren-
contres sexuelles occasionnelles accom-
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Il peut s’agir d’un lycéen impliqué dans une 
relation passagère avec deux filles à la fois, 
d’un homme marié qui a une maîtresse unique 
célibataire depuis des années, ou des relations plus 
complexes incluant l’échangisme ou les relations 
avec un nombre de partenaires impliqués élevés : 
être un amant d’une femme mariée dont le mari 
est en contact sexuel avec d’autres partenaires, ou 
la sexualité dans le cadre de la prostitution.

La sexualité avec multiples partenaires 
est un facteur de risque sanitaire ma-
jeur, le nombre des partenaires im-
pliqués dans la rencontre est corrélé 
avec le risque sanitaire, chaque par-
tenaire participe à l’augmentation du 
risque infectieux, parasitaires ou bac-
tériennes.

La nature des pratiques sexuelles impliquées 
influence également le risque sanitaire dans la 
sexualité avec multiples partenaires, les pratiques 
sexuelles à haut risque sanitaire d’un partenaire 
impliqué dans la rencontre peuvent augmenter 
nettement le risque sanitaire.

Le passé sexuel de chaque partenaire impliqué et la 
présence de maladies sexuellement transmissibles 
peuvent avoir un rôle déterminant, la présence 
de l’hépatite C, par exemple chez le mari d’une 
maîtresse peut contaminer la femme de l’amant 
d’une façon indirecte.

La durée de la participation et les relations jouent 
un certain rôle, une relation de longue durée de 
type amant-maîtresse augmente relativement le 
risque sanitaire dans le couple de l’amant et de la 
maîtresse, mais cependant une relation de courte 
durée avec une femme ou un homme de passage 
multiplie le risque.

Concernant les relations polygames 
institutionnalisées, la gestion du risque sanitaire 
est difficile. 

Partenaires multiples et sexe prudent
La définition de la sexualité avec de multiples 
partenaires désigne des pratiques sexuelles avec 
plusieurs partenaires durant une période donnée, 
comme une femme en couple qui entretient une 
relation sexuelle avec un amant, ou un homme 
ayant deux foyers. 

La relation sexuelle avec multiples 
partenaires peut prendre par-
fois une forme institutionnalisée 
comme la polygamie ou une forme 
organisée comme le ménage à trois 
ou la relation maîtresse-amant.

 
Partenaires sexuels multiples : risque plus 
élevé  
Le nombre minimal de partenaires dans les 
relations sexuelles à partenaires multiples est 
de trois (amant, femme, époux), ce chiffre peut 
devenir plus important dans les cas de couples 
ouverts ou de couples pratiquants l’échangisme 
ou consommant la prostitution.

Le risque sanitaire et émotionnel de ce genre 
de relation varie selon les pratiques sexuelles, le 
nombre des partenaires, le nombre des partenaires 
impliqués (le mari de la femme maîtresse, ou la 
femme de l’amant), et la nature de ces relations : 
relations à courte durée ou relation à long durée.
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Ces relations n’augmentent pas le risque sanitaire 
en cas de fidélité de tous les partenaires impliqués, 
ces relations deviennent un multiplicateur de 
risque en cas d’infidélité ou de contamination de 
l’un des partenaires.

Référence :

Harvey, J (2004) :  The handbook of sexuality in 
close relationships , Lea editor
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Contact sexuel oral : risques 

Les sécrétions vaginales sont l'ensemble des subs-
tances produites par le vagin, sans ou avec exci-
tation sexuelle participant à préserver la bonne 
santé et l'humidité vaginale, ou faisant partie de la 
réponse sexuelle (lubrification).

Contact oral et sexuel  
Il existe de différents types de sécrétions vagi-
nales. Les pertes blanches ou les leucorrhées : 
sécrétions blanches assurant l'humidité du vagin, 
comportant les cellules desquamées, et les bacté-
ries la fleur vaginale.
* - la glaire cervicale : produite par les cellules du 
col utérin, abondante et fluide pendant les jours 
précédant l'ovulation, épaisse et moins abondante 
dans la deuxième partie du cycle.
* -sécrétions pendant l'excitation sexuelle : sécré-
tions font partie de la réponse sexuelle. La paroi 
vaginale produit ces substances ont assuré de lu-
brification, protéger la paroi vaginale, et faciliter 
la pénétration. Il s'agit d'une transsudation, résul-
tat du passage du liquide à travers la muqueuse 
du vagin.

* D'autres glandes participent à la sécrétion va-

ginale comme les glandulaires, les glandes para 
urétrales, les glandes de Skene, et les glandes de 
Bartholin.

* Chez certaines femmes, cette lubrification est 
abondante, et peut durer longtemps après le rap-
port sexuel, chez d'autres, la lubrification cesse 
aussitôt après la règle excitation sexuelle et par-
fois durant l'acte sexuel.
 
Secrétions vaginales et risque sanitaires
Les sécrétions vaginales comportent selon leur 
origine organique de nombreuses substances et 
des cellules et des bactéries, mais aussi des cellules 
lymphocytaires capables de transmettre un risque 
infectieux sérieux comme le HIV ou l'hépatite B.
Le contacte oral avec ses sécrétions vaginales peut 
aussi transmettre un risque infectieux important 
dans le cas de certaines maladies comme le risque 
de HIV, hépatite B, mycose ou vaginite. D'autre 
part le contacte oral de transmettre le virus du pa-
pilloma humain vers la bouche.
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Il est conseillé de prendre ce risque 
infectieux au sérieux dans le cas 
des relations sexuelles passagères 
et au début de la relation, en utili-
sant systématiquement le préser-
vatif pendant le contacte oral avec 
les sécrétions vaginales ou pendant 
la pénétration.

 
Secrétions vaginales et Risque Emotion-
nel
La puberté s'accompagne par l'apparition de ces 
sécrétions vaginales, parfois ces sécrétions sont 
mal vécues par l'adolescente, considérées comme 
une impureté, une saleté ou une sorte de souil-
lure. Chez les filles à caractère phobique ou an-
xieux, ce phénomène peut être plus présent.

Le partenaire masculin aussi peut mal réagir en 
face de ses sécrétions, en raison de leur consis-
tance, de leur odeur ou de leur couleur, et aussi 
en raison de manque d'information pouvant faire 
l'amalgame entre ces substances et un certain 
manque d'hygiène. Les commentaires du par-
tenaire masculin peuvent avoir un effet néfaste 
sur l'image du corps de la femme. La maturité 
sexuelle exige l'acceptation du corps de son par-
tenaire dans sa globalité.

La lubrification vaginale est généralement mieux 
vécue par les hommes que les sécrétions vagi-
nales, de nombreux hommes considèrent lubrifi-
cation vaginale comme érotique, faisant partie de 
la réponse sexuelle.

Secrétions vaginales :Normes sociales
Les sécrétions vaginales font partie du champ de 
l'intime, du sexuel, et de l'hygiène. Parler, décrire 
ou montrer ses sécrétions peut être considéré par 
la société comme un geste grossier, d'immaturité. 
D'autre part, sécrétions vaginales ont une conno-
tation sexuelle.

 

Secrétions vaginales : Normes juridiques
Les sécrétions vaginales comportent assez d'élé-
ments pour extraire l'ADN et identifier la per-
sonne à l'origine de ces sécrétions. C'est un geste 
de médecine légale, la présence de ses sécré-
tions vaginales avec leur ADN sur le corps d'un 
agresseur sexuel est une preuve importante dans 
la condamnation pour viol ou pour agression 
sexuelle.

Contact avec le sperme : risques
Le sperme est un liquide biologique de la pu-
berté sous l'influence de l'testostérone, expulsé 
lors de l'éjaculation en 3-5 mouvements éjacula-
toires sous forme de contractions, produisant un 
éjaculat dans le volume varie entre 3 et 5 ml. Le 
sperme est un liquide complexe, qui contient de 
nombreuses composantes, et qui varient selon la 
pratique sexuelle, la santé de l'homme, et son âge. 
Le sperme est un élément corporel qui contient 
de nombreuses cellules lymphocytaires. Cela 
explique la possibilité de transmission par voie 
sexuelle de certaines maladies.

Sperme : Risques sanitaires

Le risque infectieux concernant le 
sperme est une réalité médicale. 

De nombreuses maladies peuvent être transmises 
par le sperme, se risque est majoré en cas de pra-
tiques sexuelles à risque comme l'éjaculation rec-
tale. 
Le contact avec le sperme peut transmettre des 
nombreuses maladies comme HIV, Hépatite B, et 
la maladie de CMV, Herpès et HPV. Des mala-
dies bactériennes sont transmissibles pendant la 
pénétration vaginale, la pénétration anale, et pen-
dant le sexe oral.

La transmission de HIV et du Sida par le sperme 
est possible, y compris par le sexe oral. L'hépatite 
B est transmissible à travers les cellules portant le 
virus et présentes dans le sperme.
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Sperme; Risque Emotionnel
Le sperme a été  glorifié par les hommes. Dans 
la pensée médicale ancienne, c'est " un liqueur 
admirable" " du sang cuit et aéré " selon Aris-
tote. Ce liquide avait selon les anciens, la vertu de 
consolider les parties et de les nourrir. Cette vé-
nération du sperme explique les idées répandues 
à ces époques que l'éjaculation est une perte qui 
affaiblit l'homme.
Quant aux relations " compliquées " entre le 
sperme et les femmes, il s'agit d'un sujet vaste. Le 
sperme a été considéré comme "liqueur admirable 
" dans la pensée médicale ancienne, un liquide 
stimulant, plein d'énergie, et de puissance. Chez 
certaines femmes, il existe une érotisation du 
sperme où il est considéré comme un fluide bio-
logique normal témoignant le désir et l'orgasme 
de l'autre. Dans ce cas le contact avec le sperme 
peut améliorer la qualité de la relation sexuelle.

Chez d'autres femmes, le sperme est considéré 
comme un élément dégoûtant, peu érotique, dans 
ce cas de sperme devient un élément perturbant 
ingérer dans la relation sexuelle. 

L'éjaculation hors du vagin répand le sperme sur 
le corps de la femme, les relations avec ce liquide 
répandu sur le corps varient d'une réelle érotisa-
tion à un dégoût invitant à l'évitement. Les va-
leurs symboliques du sperme sont indissociables 
des fantasmes sexuels. 

Les fantasmes masculins les plus fréquents 
mettent ne scène la masturbation solitaire ou mu-
tuelle où le sperme joue un rôle principal. Bien 
que les fantasmes féminins soient moins visuels et 
moins précis que les fantasmes masculins, la pré-
sence du sperme est quasi constante aussi.

La mise en scène de l'éjaculation dans le cinéma 
pornographique pourrait avoir comme but de 
perpétuer ce symbolique masculin : puissance, 
force, fertilité.

 

Sperme: Normes sociales
Cette idée que le sperme donne à la femme sa 
puissance et sa maturité a vécu durant des siècles 
et a imprégné plusieurs civilisations. 

L'interdiction de l'onanisme (masturbation) peut 
être engendrée de cette crainte de perdre la li-
queur " précieuse". D'autres exemples peuvent 
être cités. 
Le regard social séduire le sperme est un liquide 
discret, sensible. Parler de son sperme ou du 
sperme de son partenaire est un sujet jugé, en gé-
néral, par la société comme grossier, et inappro-
prié. 
Le regard de la société sur le don du sperme va-
rie selon les cultures, certains considèrent ce don 
comme un acte généreux, d'autres considèrent 
qu'il s'agit d'un acte affectant à la fois la filiation, 
et les valeurs symboliques du sperme.

Sperme : Normes juridiques
L'évolution des analyses génétiques permet de 
plus en plus d'identifier l'ADN présent dans le 
sperme et d'identifier la personne ayant laissé ce 
sperme, sur un lieu de crime, de viol, ou dans une 
affaire de filiation.

De nombreux faits divers invitent les hommes à 
prendre les valeurs juridiques du sperme  au sé-
rieux, la présence d'un sperme sur un lieu d'un 
crime est un indice sérieux.

Les lois sur la paternité peuvent exiger une recon-
naissance obligatoire de la paternité en cas de test 
ADN positif. 
Il est utile de prendre ces données en considéra-
tion en choisissant sa partenaire pour les relations 
à courte durée, de s'impliquer réellement dans la 
contraception, et de bien vérifier le sérieux de 
d'anonymat avant de faire un don de sperme. 

Certains médias optent pour un excès de pru-
dence conseillant les hommes de détruire le 
sperme en veillant à jeter le préservatif eux même, 
neutraliser le sperme en ajoutant de l'alcool ou de 
l'eau savonneuse afin d'éviter d'éventuelles com-
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plications liées à une paternité non désirée. Faire 
éjaculer un homme sans son consentement (mi-
neur, usage de la force, chantage) peut être quali-
fié de viol et sévèrement puni par  la loi.

Contact oral anal : risques
Nous définissons le sexe anal comme toute pra-
tique sexuelle intégrant l'anus. Les pratiques 
sexuelles favorisant le contacté oral anal sont :
1. - Anulinctus : pratique consistant à caresser 
l'orifice anal avec le bout de la langue, le nom fa-
milier cette pratique est feuilles de rose.
2. -Anulingus : pratique consistant à introduire la 
langue dans l'anus de la pousser le plus loin pos-
sible.
L'anus est une zone érogène riche en capteurs 
sensoriels ce qui explique sa capacité engendrée 
et sensation agréable lors de sa stimulation. Les 
pratiques mettant en contact la bouche avec l'anus 
sont plus répandues chez les couples homosexuels 
chez les couples hétérosexuels.

Contact oral anal : Risque sanitaire
En règle générale, tout contact avec l'anus com-
porte un risque sanitaire majeur, en raison de la 
composition de la flore bactérienne rectale anale. 
Cette réalité exige des soins hygiéniques par-
faits dans le but d'alléger le risque infectieux. Le 
contact de la langue avec l'anus est un moyen de 
transmettre des infections bactériennes, virales ou 
parasitaires, et produire des maladies gastriques, 
intestinales, ou des maladies plus généralisées.

Le contact de la langue avec l'anus de transmettre 
par contact direct des maladies sexuellement 
transmissibles comme le papilloma virus ou la sy-
philis. Concernant le risque de HIV et d'hépatite 
B, aucune étude n'a établi l'implication de cette 
pratique dans la transmission de ces maladies.

Afin de maîtriser le risque sanitaire est préférable 
de :

1. -       adopter les précautions nécessaires lors de 
ces pratiques.

2. -       utilisation du préservatif d'autres barrières 

capables d'éviter le contact entre la bouche et 
l'anus.
3. -       Appliqué les mêmes précautions sur les 
zones situées autour de l'anus.

4. -       Réduire au maximum le contact entre 
la bouche et l'anus lors de certaines pratiques de 
sexe oral comme la position de 69.
5. -       Ne jamais embrasser ou toucher le corps de 
son partenaire sans se laver la bouche après avoir 
été en contact avec l'anus.

Contact oral anal : Risque Emotionnel
Ce genre de pratiques peut être avec plus d'une 
façon différente selon les couples, les âges de la 
culture. Ces pratiques peuvent être vécues d'une 
façon positive considérées comme un jeu érotique 
ou sexuel sans gravité. Dans d'autres couples la ré-
action peut être négative guidée par une concep-
tion culturelle défavorisant ces pratiques.

Le contact oral anal peut être considéré comme 
un jeu érotique dans le couple comme une pra-
tique sexuelle exigeant complicité, communica-
tion, et confiance. 

Ce genre de pratique est moins fréquent au début 
de la relation. Cette pratique exige de la femme 
une certaine impudeur, le partenaire masculin 
peut accéder à son libre à ces zones intimes, ces 
pratiques posent chez certaines femmes des ques-
tions sur l'image de soi. Comme toutes les pra-
tiques sexuelles impliquant l'anus, il existe des 
questions culturelles, religieuses relatives à cette 
pratique.

Contact oral anal: Normes sociales
Au point de vue de la société, le sexe anal est un 
sujet polémique, le sexe anal n'est pas une pra-
tique comme les autres, le point de vue normali-
sant ces pratiques n'est pas unanimement partagé 
par la société. Il convient donc de garder ces pra-
tiques dans le champ de l'intime.

D'autre part, il existe de nombreuses interdictions 
culturelles et religieuses concernant l'implication 
de l'anus dans les pratiques sexuelles. 
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L'image de ces pratiques peuvent varier, cer-
tains considèrent ces pratiques comme banales, 
d'autres qu'on pratique de mauvais goût, et cer-
tains les qualifient de perversion.

Contact oral anal :Normes juridiques
Le contact oral anal devrait être considéré comme 
une pratique sexuelle, exigeant donc le consente-
ment des deux partenaires. 
L'absence de consentement ou la présence de ces 
pratiques sur une personne sexuellement mi-
neure (âgés de moins de 15 ans) peuvent être qua-
lifiées par la loi d'un accouchement ou d'un abus 
sexuel, sévèrement punis. Cette règle s'applique 
aussi bien sur les hommes que sur les femmes.

Le simple fait d'exiger d'une personne de dévoiler 
son anus peut être considéré comme un attentat à 
la pudeur de l'autre.

 Référence :
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4. Miranda A. Farage;The Vulva, Anatomy, Phy-
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Le cunnilingus commence généralement par le 
contact de la langue et les lèvres de la bouche avec 
le mont de vénus puis avec les lèvres vulvaires en 
allant vers le clitoris. Certains couples laissent la 
lumière ajoutant ainsi le jeu de nudité au sexe oral.

Moins de risque avec le cunnilingus
Le cunnilingus est l’utilisation de la bouche comme 
un organe sexuel, avec les lèvres qui embrassent, 
caressent, mordillent, suçotent, et avec la avec 
la langue qui lèche, caresse, et percute. Chaque 
femme a ses préférences, certaines apprécient 
les mouvements lents, d’autres les mouvements 
appuyés.

La langue peut caresser les petites lèvres, en les 
humidifiant puis en traversant la fente vulvaire 
vers le vestibule et vers la partie visible du clitoris. 
En général, le mouvement de la langue effleure 
les petites lèvres permettant ainsi de desserrer le 
capuchon qui protège le clitoris. La langue peut 
pénétrer le vagin sans difficulté, un mouvement 
circulaire englobant le clitoris et le vagin est le 
mouvement le plus répandu. 

L’homme peut laisser sa langue dans le vagin 
pendant quelques instants reposant ainsi sa 
langue et permettant à sa partenaire de profiter 
de cette stimulation vaginale.

Risque sanitaire et cunnilingus
Pour ces multiples raisons, l’hygiène est 
primordiale dans la préparation du sexe oral. 
C’est le premier acte érotique par excellence. Cette 
hygiène ne devrait pas être soignée seulement 
avant un acte sexuel, car une douche externe ne 
peut pas améliorer la situation. Cette hygiène 
devrait être quotidienne et continue.  La tendance 
actuelle à l’épilation intégrale s’explique aussi par 
ces raisons. C’est un acte esthétique mais aussi 
hygiénique. Certains hommes refusent même de 
réaliser un cunnilingus à une partenaire ayant 
une pilosité excessive.

Même si le risque sanitaire est moins sévère que 
lors d’une pénétration, le cunnilingus comporte 
un certain risque de transmission de maladies 
sexuellement transmissibles comme le sida, 
l’herpès, et l’hépatite B. Les sécrétions vaginales 
peuvent également transmettre d’autres maladies 
comme la syphilis, où les Chlamydia. 

Sexe prudent et cunnilingus
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Le contact avec des zones affectées par le 
papillomavirus peut favoriser la contamination. 
Il est conseillé d’utiliser un préservatif coupé 
dans le sens de la longueur pour isoler la vulve 
de la bouche, ou utiliser des digues dentaires 
commercialisées à cet usage.

Risque Emotionnel et cunnilingus
De nombreux facteurs non sexuels jouent un rôle 
dans l’acceptation et la pratique de cunnilingus :

1. - La pilosité vulvaire : Cette pilosité dense 
déclenche un sentiment d’insécurité hygiénique 
chez certains hommes. L’idée de ne pas pouvoir 
voir la vulve ou la peau sous la pilosité peut 
entraîner un doute sur l’état sanitaire de la 
partenaire. D’autre part, le contact de la langue 
avec la pilosité vulvaire est jugé désagréable.

2. - L’odeur Vulvaire : L’odeur de la vulve varie 
d’une femme à une autre, est semblable à l’odeur 
du vagin. Les cellules du vagin sont sensibles 
aux hormones et se chargent de sucre glycogène 
selon l’imprégnation hormonale. L’odeur vulvaire 
est particulière, puissante pendant les jours de 
fertilité (12-16 ème jour du cycle), et moins 
odorante avant les règles.
3. - Le goût de sécrétions : Durant les jours avant 
l’ovulation, le goût est acide - sucré, et devient 
sucré -acide durant les jours après l’ovulation. 
Afin de réaliser un cunnilingus il est préférable 
que l’homme se familiarise avec ces sécrétions et 
ne pas tenter d’emblée une introduction linguale 
par exemple.

4. - Gêne de présenter sa vulve au regard masculin 
: Le cunnilingus met en jeu la nudité féminine 
d’une façon exposée. Certaines femmes jugent 
cette nudité gênante ou excessive.

5. - Problèmes liés à la pudeur en général : Le 
cunnilingus exhibent des zones que le rapport 
sexuel n’exhibe pas, c’est le cas de périnée et de la 
zone anale.

6. - Problème liés aux notions religieuses ou 
philosophiques : l’image de soi joue un rôle 
important dans cette sexualité.  Se sentir gênée 

d’être allongée confortablement pendant que le 
partenaire s’affaire à caresser la vulve est un cas 
fréquent.

7. - Dégoût de sa propre vulve : Pour des raisons 
d’éducation sévère ou une éducation riche en 
idées négatives sur la sexualité.

8. - Dégoût d’être embrassée sur la bouche après 
un cunnilingus.

9. - Anxiété d’avoir un orgasme pendant le 
cunnilingus et de perdre le contrôle en face de 
son partenaire.

10. Le cunnilingus est une pratique sexuelle 
intime, qui peut engendrer un sentiment de 
proximité et d’attachement. Il est utile d’assurer la 
bonne gestion de ces émotions afin d’éviter dans 
les relations débutantes les ressentiments et la 
frustration en cas de rupture.

Normes sociales et cunnilingus
Le cunnilingus est une pratique sexuelle ayant 
des connotations culturelles variées selon la 
société et la culture dominante. Cette pratique en 
contradiction avec le but culturel de la sexualité, 
dans une société liant la sexualité à la procréation, 
ce genre de pratique est méprisé. Dans d’autres 
sociétés, cette pratique pose des questions sur le 
rôle de l’homme et de la femme.

D’autre part, chez certaines jeunes, 
le cunnilingus et le sexe oral sont 
considérés comme une activité 
sexuelle allégée, d’autres peuvent 
aller plus loin considérant cette ac-
tivité comme activité non sexuelle.
 

Cependant, afin d’éviter l’hostilité sociale, il est 
conseillé de bien choisir son partenaire, d’éviter 
les relations socialement condamnables comme 
les relations au sein de la famille ou au sein des 
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communautés professionnelles, de pratiquer cette 
activité dans le champ intime (sans exhibition).

Normes juridiques et cunnilingus
Le cunnilingus est une activité sexuelle 
gouvernée dans les textes juridiques par les codes 
réglementant l’activité sexuelle en général. Il est 
important d’éviter ce genre de pratique avec des 
personnes mineures sexuellement, de bien vérifier 
le consentement du partenaire, et de cesser toute 
activité en cas de doute sur le consentement ou sur 
l’acceptation du partenaire. Forcer une personne à 
faire ou à recevoir un cunnilingus est un fait puni 
par la loi, peut être qualifié d’agression sexuelle.
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La fellation se définit comme la stimulation 
buccale du pénis, c’est le fait que caresser les zones 
érogènes du pénis (gland, couronne du gland, 
frein) avec les lèvres et la langue.

Fellation : maitrisez le risque
Cette pratique sexuelle a été considérée pendant 
longtemps comme une pratique vulgaire réservée 
aux prostituées. Actuellement cette pratique est 
plus répandue qu’avant, faisant partie des gestes 
préliminaires ou comme une sexualité alternative 
dans l’attente d’une sexualité pénétrative dans les 
jeunes couples, ou comme une sexualité allégée.

Le sexe masculin est introduit dans la bouche et 
reproduit un mouvement de va-et-vient jusqu’à 
l’éjaculation, ce mouvement est accompagné de 
caresse, de baiser, et de stimulations avec la langue. 
La fellation peut s’accompagner masturbation 
manuelle.

La personne qui prodigue la fellation ne 
perçoit en principe aucun plaisir particulier. 
Les données américaines suggèrent que de 
nombreux adolescents qui pratiquent le sexe oral 
ne le considèrent pas comme activité sexuelle, 
et utilisent le sexe oral comme moyen alternatif 

d’autant qu’une majorité pense que cette pratique 
sexuelle est sans risque.

Risque sanitaire de la fellation
Durant la fellation, il y a un risque théorique de 
transmission (pour le partenaire qui caresse le 
pénis) par les sécrétions ou par le sperme. Pour 
la personne qui reçoit la fellation, il y a un risque 
théorique d’infection par le sang (plaie de la 
bouche, ou plaie sur le pénis). 

Plusieurs facteurs peuvent augmenter 
le risque de transmission HIV à tra-
vers le sexe oral :

* Ulcères oraux,

* Saignement gencive

* Lésions génitales,

Présences d’autres MST ou IST :
1. Gonorrhée : il est possible d’attraper une 
infection à Gonorrhée en exécutant le sexe oral 
sur un homme infecté. Cela se propage par 
l’intermédiaire de sécrétions sortant du méat 

Fellation et sexe prudent
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pendant une fellation.

2. Condylome et HPV : La transmission du 
condylome se passe par un contact intime entre 
une zone lésée et une zone saine. Cela peut 
transmettre des lésions du pénis vers la bouche 
ou du vagin vers la bouche.

3. La syphilis : Maladie devenue rare mais semble 
en augmentation depuis 2002. La transmission 
vers la bouche est une localisation historique de 
cette maladie.

4. L’herpès : L’herpès génital est un risque sérieux 
du sexe oral. La présence d’une lésion herpétique 
sur les lèvres peut transmettre l’herpès au pénis.

5. Autres maladies : on peut citer d’autres maladies 
comme : parasites intestinaux (amibiase), 
hépatites, autres.

En cas de doute, le préservatif 
masculin ou féminin devrait être 
utilisé.

Les risques sanitaires d’avaler le sperme sont les 
mêmes que les risques du sexe oral. Le risque 
infectieux est le risque le plus sérieux en raison du 
contact avec le sperme ou en avalant le sperme. 

Le contact avec le sperme peut 
transmettre de nombreuses mala-
dies comme HIV, Hépatite B, et la 
maladie de CMV, Herpès et HPV. 
Des maladies bactériennes sont 
transmissibles aussi par le sexe 
oral comme syphilis, chlamydia et 
gonorrhée.

La transmission de l’HIV et du Sida par le sexe 
oral (qui se fait par tout contact entre la muqueuse 
orale et le sperme) est possible, documentée et 

étudiée. Ce n’est pas la voie la plus fréquente mais 
le risque du sexe oral est réel.

Le contact de la muqueuse buccale avec un pénis 
portant une lésion de type herpès peut infecter la 
bouche de la femme.

L’hépatite B est transmissible par 
sexe oral à travers les cellules 
portant le virus, présentes dans le 
sperme. 

Il est à noter aussi que la maladie virale provoquée 
par le HPV et qui provoque le condylome chez 
les femmes peut provoquer également des lésions 
cancéreuses. De nombreuses études sérieuses ont 
tracé un lien entre les pratiques de sexe oral et le 
cancer de la gorge, et des amygdales.

Le contact buccal avec le sperme est peu 
dangereux sauf en cas de blessure ou d’ulcérations 
de la muqueuse buccale. En cas de suspicion ou 
de doute, il est utile d’éviter le sexe oral, le contact 
entre le sperme et la bouche. Le préservatif 
peut aider à réduire ce risque infectieux mais le 
préservatif ne peut pas empêcher la transmission 
de l’HPV.
L’allergie au sperme par voie orale existe mais rare 
voire exceptionnelle.

Les études démontrent que l’usage du préservatif 
pendant les pratiques de sexe oral ne dépasse pas 
le taux de 17 %.
Les études dénotent que les jeunes adultes 
n’utilisent pas le préservatif en raison de leur 
manque de connaissance, manque de confort 
pendant l’utilisation de préservatif et manque 
d’intimité et de contact.

Les jeunes adultes qui utilisent le préservatifs 
pendant le sexe oral citent les motivations 
suivantes : hygiène, éviter à la fille d’avaler ou de 
le cracher, et pour éviter le goût de sperme.
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Risque Emotionnel de la fellation
Les difficultés psychologiques qui empêchent une 
femme de donner une fellation sont nombreuses.

* Notions religieuses : interdiction du sexe oral 
et de la masturbation, etc. Les religions n’ont 
pas traité la question de la fellation d’une façon 
constate, cette question varie selon la position de 
la religion vis-à-vis de la sexualité en générale.

* Idées négatives sur la sexualité. Cela est fréquent 
dans suite à une éducation chargée de peur et de 
frustration.

* Notions culturelles liées au rôle de la femme 
dans le couple : la femme-mère, la femme-épouse.

* Manque de confiance dans le partenaire 
en cas de rencontre récente. De nombreuses 
femmes refusent la fellation durant les premières 
rencontres considérant qu’il s’agit d’une activité 
intime alors que les jeunes femmes préfèrent selon 
les études pratiquer le sexe oral en le considérant 
comme activité sexuelle partielle et retardant 
l’activité sexuelle pénétrative.

* Peur du jugement : sachant que la fellation 
n’est une pratique qui nécessite un certain 
apprentissage, certains hommes utilisent cet 
argument pour évaluer l’expérience sexuelle de la 
femme.

*  C’est un moyen aussi de comprendre le passé 
sexuel et le nombre de partenaires dans la vie 
d’une fille et de le comparer avec ses déclarations. 
Dans un ce cas, une fille qui fait bien la fellation 
est une fille experte selon certains.

*  Dégoût ou répulsion de l’odeur, de l’éjaculation

*  Mépris de ce geste en étant un geste de 
prostituée ou un geste pornographique ou geste 
dégradant pour la femme. C’est un cas fréquent 
dans le couple en âge moyen mais chez les jeunes 

couples, la mentalité des hommes et des femmes a 
bien changé, avec leur demande de préliminaires 
de qualité.

*  Considérer ce geste comme égoïste.

*  Ennui : certaines femmes s’ennuient durant les 
moments de fellation.

*  L’éjaculation dans la bouche est considérée par 
de nombreuses femmes comme un geste intime, 
par d’autres comme un geste grossier sans lien 
avec l’intimité.

*  De nombreux hommes refusent la fellation pour 
les mêmes raisons : ne pas montrer son orgasme, 
considérer que ce geste comme grossier et animal, 
notions culturelles, religiosité, peur d’éjaculation 
précoce.

Normes sociales et fellation
La fellation a été considérée pendant longtemps, 
en Occident, comme un geste de sexualité 
réservée aux prostituées et aux courtisanes. Dans 
certaines cultures méditerranéennes, un homme 
ne peut pas embrasser la bouche d’une femme qui 
pratique la fellation.

De nombreuses femmes modifient leur 
comportement dans le couple, après avoir pratiqué 
la fellation hors du couple, elles considèrent cette 
pratique comme incompatibles avec les relations 
sérieuses de longue durée.

L’image de la fellation dans la société commence à 
changer, cette pratique au sein des relations devient 
de plus en plus normalisée, cependant la fellation 
demeure une pratique sexuelle considérée par 
certains comme dégoûtant et grossier.

Considérant la fellation comme une 
pratique sexuelle, il convient de la pra-
tiquer dans les lieux appropriés, avec 
les partenaires appropriés. 

Exhiber la fellation ou la pratiquer avec des 
personnes non appropriées (membres de sa 
famille, partenaires engagés dans d’autres couples)   
peut entraîner une hostilité sociale. L’exhibition 
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réelle ou virtuelle peut engendrer l’hostilité 
sociale, le mépris, la moquerie ou l’indifférence.

Normes juridiques et fellation
Les normes juridiques ne considèrent pas la 
fellation comme un simple geste préliminaire 
mais comme un rapport sexuel, comme une 
pratique sexuelle complète.
L’article 222-223 du code pénal affirme que « tout 
acte de pénétration sexuelle, de quelque nature 
qu’ils soient, commis sur la personne d’autrui 
par violence, contrainte, menace ou surprise est 
un viol. Le viol est puni de 15 ans de réclusion 
criminelle. «

Dans ce cadre, la fellation imposée peut être 
qualifiée de viol, ou de pénétration sexuelle, et 
punie aussi sévèrement qu’un viol accompagné 
d’une pénétration vaginale.

Il est indispensable donc de véri-
fier et de rechercher le consente-
ment du partenaire, et d’éviter de 
partager cette pratique sexuelle 
avec une personne mineure 
sexuellement. 

À rappeler également, que le consentement sexuel 
est un droit que chaque partenaire doit utiliser 
dans n’importe quel moment de la rencontre 
sexuelle, à l’intérieur comme à l’extérieur du 
couple.

Références:

* Forste, R., et Tanfer, K. 1996. Sexual exclusivity 
among dating, cohabiting, and married women. 
Journal of Marriage and the Family, 58, 33-47
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Rendre le sexe prudent est avant tout se protéger 
et protéger son partenaire des conséquences non 
désirées de l’activité sexuelle.  Favoriser le sexe 
prudent est un comportement adulte qui prend 
en considération l’épanouissement sexuel et 
la qualité de vie relationnelle. Favoriser le sexe 
prudent signifie la recherche à réduire le plus 
possible les facteurs de risque liés à l’activité 
sexuelle.

L’activité sexuelle dépasse largement 
l’acte sexuel
L’activité sexuelle est également un partage 
de l’intimité, cela implique d’autoriser l’autre 
accéder à son intimité physique et psychologique, 
d’accepter l’intimité de l’autre, de prendre le 
risque d’être déçu ou manipuler. Le sexe prudent 
invite à bien choisir ses partenaires, à dévoiler 
progressivement son intimité psychologique en 
fondant la progression de ce partage d’intimité 
sur l’évolution de la confiance mutuelle.

La gestion de la nudité et de la pudeur est un 
facteur de risque psychologique dans les relations 
sexuelles. La pudeur est parfois une réaction 
défensive ayant comme but de protéger l’image 
du corps. Les critiques concernant l’image du 
corps ou la nudité peuvent altérer l’estime de 

soi et transformer la relation en relation abusive.  
Cela implique de prendre en considération les 
réactions psychologiques liées à l’image du corps 
(nudité, pudeur) ou aux standards de beauté 
dans la culture ambiante (minceur, épilation, 
musculation.)

Il est conseillé avant d’accepter une relation 
sexuelle de bâtir une confiance avec son 
partenaire, d’éviter les critiques concernant 
le corps, et de manier la nudité d’une façon 
intelligente et courtoise. La bonne gestion 
de la pudeur et de la nudité exige une bonne 
communication entre les deux partenaires, de 
respecter la pudeur de l’autre pendant l’acte 
sexuel, pendant le choix des pratiques sexuelles 
et les positions sexuelles. Le non-respect de 
la pudeur et de l’image du corps peut rendre 
l’activité sexuelle agressive et sans qualités.

La maturité sexuelle est indispen-
sable pour favoriser le sexe prudent,  
il s’agit d’accepter sa propre nudité, 
ses propres besoins sexuels, et aus-
si la nudité et les besoins sexuels de 
l’autre.

Sexe prudent : facteurs émotionnels 
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La relation sexuelle est gouvernée en partie par le 
désir sexuel et par son côté impulsif et irrationnel, 
il est important de savoir maîtriser ce désir sexuel, 
de le canaliser dans une relation équilibrée avec 
l’autre afin d’éviter une éventuelle frustration ou 
violence psychologique.

D’autre part, l’activité sexuelle peut engendrer 
un risque important d’attachement et parfois 
de dépendance, ces émotions ne peuvent 
qu’améliorer la qualité de la vie sexuelle et de la 
relation sexuelle, cependant en cas de rupture, ou 
de séparation, ses émotions peuvent engendrer 
une déception, une remise en question, une 
dépression, et d’autres troubles psychologiques
.

Favoriser le sexe prudent dans ce 
cas invite à bien choisir ses par-
tenaires, à réduire le nombre des 
partenaires sexuels, à partager l’in-
timité progressivement, de tenter 
de bâtir une relation à long terme, 
en évitant le plus possible les 
relations sexuelles à court terme, 
surtout au début de la vie sexuelle 
comme chez les adolescents.

La maîtrise de facteur de risque psychologiques 
et émotionnels accompagne généralement 
apprentissage relationnel, les adultes distinguent 
mieux que les adolescents les relations abusives, 
où les relations sexuelles à risque.

 Référence:

1. Workowski KA, Berman SM. Centers for 
Disease Control and Prevention (CDC). Clinical 
prevention guidance. Sexually transmitted 
diseases treatment guidelines. MMWR Morb 
Mortal Wkly Rep. 2006;55(RR-11):2-6.
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Sexe prudent: facteurs sanitaires

Le comportement sexuel est guidé par le désir, 
canaliser le risque lié à la sexualité exige un effort 
rationnel pour éviter ou pour modérer le risque 
lié à la sexualité. Favoriser le sexe prudent signifie 
la recherche à réduire les facteurs de risque liés à 
l’activité sexuelle.

Sexe prudent et risques sur la santé  
Certains facteurs semblent aider à propagation 
du sexe prudent. Une MST est une maladie 
sexuellement transmissible, qui peut contaminer 
pendant les rapports sexuels ou durant le contact 
sexuel avec pénis, vagin, anus, bouche, et la peau.

La plupart de ces maladies sont transférées par un 
contact direct favorisé par une ulcération ou une 
blessure sur les parties génitales ou dans la bouche. 
D’autres maladies sexuellement transmissibles 
peuvent se transmettre par les contacts non 

sexuels comme le contact avec le sang infecté ( 
HIV, hépatite B).

Certains facteurs augmentent le risque des 
infections sexuellement transmissibles :

Ignorer si le partenaire est affecté à une infection 
sexuellement transmissible

Partager la sexualité avec un partenaire porteur 
d’une affection sexuellement transmissible.

Avoir les pratiques sexuelles pénétratives sans 
préservatif.

Consommation de drogue par injection

Consommation de drogue ou d’alcool pendant la 
rencontre sexuelle

Avoir des rapports sexuels avec un consommateur 
de drogue par injection intraveineuse

Pénétration anale sans protection Pratiques 
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sexuelles pénétratives pendant les règles sans 
protection.

Comment rendre activité sexuelle plus 
prudente sur le plan sanitaire
1. -  L’abstinence : c’est une réponse absolue et utile 
pour réduire les risques sanitaires et émotionnels 
liés à la sexualité. Cette réponse est utile au 
début de la vie sexuelle pour retarder l’entrée de 
l’adolescent dans une activité sexuelle. Les parents 
par exemple tentent de retarder le premier rapport 
sexuel de l’adolescent afin de réduire le risque. 
Cependant, l’abstinence chez les adultes ne peut 
pas être un moyen pour assurer le sexe prudent, 
et n’est pas souhaitable.

2. - Éviter la précocité sexuelle : le risque lié à la 
sexualité est plus important chez les adolescents 
et les jeunes que chez les adultes.

3. - Réduire le nombre des partenaires sexuels 
: le risque lié à la sexualité diminue fortement 
dans une relation monogame accompagnée de 
fidélité. En cas de nouvelles relations, il est utile 
de connaître le passé sanitaire de son partenaire 
afin de mesurer le risque.

4. - Utilisation des préservatifs : c’est un moyen 
efficace pour réduire les maladies sexuellement 
transmissibles en évitant le contact avec le sperme, 
avec le sang et avec les sécrétions vaginales.

5. - Avoir le sens de la responsabilité : il est 
important de protéger son partenaire et de se 
protéger, comprendre que la sexualité est un jeu 
d’adulte qui nécessite une responsabilité sur le 
plan sanitaire, émotionnel, juridique et sociétal.

6. - Bien connaître son partenaire : les relations 
sexuelles avec les partenaires ayant eu le nombre 
de partenaires est une relation à risque sanitaire et 
émotionnel. De même, la relation sexuelle avec les 
utilisateurs de drogues par injection intraveineuse 
est une relation à risque.

7. - La grossesse non désirée est un risque lié à la 
sexualité. Comme les autres risques, l’information 
et le sens de la responsabilité sont les meilleurs 
moyens pour réduire ce risque.

Référence :

* Workowski KA, Berman SM. Centers for 
Disease Control and Prevention (CDC). Clinical 
prevention guidance. Sexually transmitted 
diseases treatment guidelines. MMWR Morb 
Mortal Wkly Rep. 2006;55(RR-11):2-6.
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Sexe prudent et risque sociétal

L'activité sexuelle se déroule dans une société.  
Les codes de la société exigent de chaque per-
sonne une adaptation en ce qui concerne sa vie 
personnelle et sa vie sexuelle.

Rendre le sexe prudent et avant tout 
se protéger et protéger son partenaire 
des conséquences non désirées de l'ac-
tivité sexuelle, y compris les consé-
quences sociales.  
Favoriser le sexe prudent est un com-
portement adulte qui prend en consi-
dération l'épanouissement sexuel et la 
qualité de vie relationnelle dans une 
société donnée. 
Favoriser le sexe prudent signifie la 
recherche à réduire le plus possible 
les facteurs de risque liés à l'activité 
sexuelle.

Ce risque sociétal se traduit par l'hostilité des 
autres en cas de comportement sexuel non 
conforme aux règles établies, leur moquerie, et 
leurs agressions.  La société n'a pas toujours rai-
son, la majorité n'a pas toujours raison, cepen-
dant, il est logique de respecter les règles majori-
taires dans la société quand ces règles font partie 
du savoir-vivre.

Le comportement sexuel débridé 
ou exhibé peut choquer les autres, 
attiser leur agressivité ou leur 
frustration, priver le couple de ses 
relations sociales. 

Il est conseillé de bien comprendre les limites 
que la société impose et d'éviter de les profaner 
systématiquement. Dans ce cadre, exhiber son 
activité sexuelle en public, parler ouvertement 
de sa sexualité dans les lieux et les moments non 
appropriés peuvent engendrer un risque de rejet 
d'agression verbale au psychologique.
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Le risque sociétal est lié aussi au partage de l'in-
time : échanger les baisers ou se caresser dans 
l'espace publique dépend la culture générale am-
biante. La bonne gestion de la nudité, la compré-
hension des limites de dévoilement peuvent favo-
riser le sexe prudent.

La bonne gestion de l'activité sexuelle sur le plan 
sociétale invite à maîtriser l'expression de cette 
sexualité au sein de la famille, la société n'admet 
pas le dévoilement sexuel devant les enfants, ou 
devant les membres de la famille. Il est jugé in-
décent qu'une fille exhibe sa sexualité devant ses 
parents ou devant sa fratrie.

D'autre part, le choix du partenaire devrait aus-
si suivre certaines règles comme l'interdiction de 
l'inceste afin de préserver la famille, d'éviter de 
séduire les partenaires des autres afin d'éviter une 
éventuelle violence ou vengeances.

Il est à noter, que la culture am-
biante semble contradictoire, en-
courage les personnes à se libérer 
des contraintes sociales relatives 
à la sexualité, mais puni toujours 
l'excès de l'expression inappropriée 
de la sexualité, expression phy-
sique ou verbale, par des réactions 
plus ou moins punitives : indiffé-
rence, isolement social, moquerie, 
et dévalorisation sociale.
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Sexe prudent et risque juridique

L'activité sexuelle se déroule dans une société.  
Les codes de la société exigent de chaque per-
sonne une adaptation en ce qui concerne sa vie 
personnelle et sa vie sexuelle. Les codes concer-
nant la vie sexuelle se composent en deux parties 
: des règles éthiques reflétant l'avis majoritaire de 
la société, et des règles juridiques.

Sexe et risque juridique
S'il est possible de négliger les règles éthiques 
(sous peine d'isolement et de dévalorisation 
sociale), il est impossible de ne pas prendre en 
considération les règles juridiques, sous peine de 
punition pénale plus ou moins sévères.

Rendre le sexe prudent et avant tout se proté-
ger et protéger son partenaire des conséquences 
non désirées de l'activité sexuelle, y compris les 
conséquences sociales.  Favoriser le sexe prudent 
est un comportement adulte qui prend en consi-
dération l'épanouissement sexuel et la qualité de 
vie relationnelle dans une société donnée. Favo-
riser le sexe prudent signifie la recherche à ré-
duire le plus possible les facteurs de risque liés à 
l'activité sexuelle.

Il est certain que la plupart des sociétés occiden-
talisées ont fait d'énormes progrès concernant 
la prévention sanitaire pour encourager le sexe 
prudent, néanmoins, la prévention concernant le 
risque juridique et pénal de la sexualité demeure 
critique est insuffisante.

L'activité sexuelle peut être à l'origine d'une vio-
lence physique ou psychologique. Cette violence 
est punie sévèrement par les lois, s'agissant d'une 
violence visant à obtenir des faveurs sexuelles, 
d'exiger une disponibilité sexuelle, ou de forcer le 
consentement de partenaires.

D'autre part, l'harcèlement sexuel est puni éga-
lement par la loi, considéré comme une sorte de 
violence illégitime visant à exiger la disponibilité 
sexuelle de l'autre.
Le viol est sévèrement puni par la loi, il s'agit 
de forcer le partenaire à accepter une relation 
sexuelle non consentie.
Les relations sexuelles avec les mineures âgées de 
moins de 15 ans sont punies en France, afin de 
protéger les jeunes adolescents.
Les relations sexuelles avec les animaux (zoophi-
lie) sont interdites en France également.
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La recherche du sexe prudent en ce qui concerne 
le risque sexuel juridique est une priorité urgente, 
justifiée par le nombre des faits divers relatifs à la 
sexualité.

La recherche du sexe prudent exige :

1. -  Une bonne information sur 
les règles de consentement. Il 
est utile de comprendre qu'une 
femme ou un homme peut dire 
non à chaque instant de la ren-
contre sexuelle, y compris au sein 
des couples mariés. Le non devrait 
être interprété comme un " non 
" définitif, et pris en compte im-
médiatement. De nombreux faits 
divers démontrent la mauvaise 
compréhension des adolescents 
des règles de consentement et les 
limites de la violence.

2. - Apprendre la bonne gestion de la violence 
dans les relations interpersonnelles et sexuelles. 
User de sa violence verbale ou physique pour ob-
tenir une disponibilité sexuelle ne peut être admis 
même à petite dose.

3. - Comprendre que le jeune âge ne peut justifier 
des actes délictueux.

4. - La bonne gestion de la séduction chez les 
adolescents est une donnée de plus en plus im-
portante, cela invite les parents à expliquer la si-
gnification des messages sexuels envoyés par le 
comportement, ou les habitudes vestimentaires.

5. - Une bonne information sur la majorité 
sexuelle peut favoriser le sexe prudent, l'adulte 
devrait éviter d'avoir des relations sexuelles avec 
une personne sexuellement mineure âgée de 
moins de 15 ans. Prétendre au consentement ac-
quis dans ce cas est un argument non valable de-
vant les tribunaux.

6. -  Comprendre que le risque ju-
ridique lié à la sexualité ne dépend 
pas de l'acte sexuel en soi, l'abus 
sexuel peut prendre plusieurs 
formes.

7. -  S'informer sur des codes appliqués relatifs 
aux comportements sexuels, de nombreux faits et 
gestes de caractère sexuel  sont interdits comme 
l'exhibitionnisme,  le voyeurisme.
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Sexe prudent et grossesse

La sexualité pendant la grossesse fait partie de 
la sexualité des couples, une sexualité ayant cer-
taines particularités. Pendant la grossesse, les 
femmes alternent fatigue et euphorie, joie et mo-
ments de dépression, moments de désir et mo-
ment de perte de libido.

La grossesse et le sexe prudent

Pour les hommes, les émotions varient de la fier-
té d'avoir procréé à l'inquiétude face à la nouvelle 
responsabilité financière et morale, entre le désir 
de protéger l'épouse enceinte et la peur qu'elle 
perde sa jeunesse et sa désirabilité.

La libido de certaines femmes dimi-
nue sévèrement durant le premier tri-
mestre de grossesse pour de multiples 
raisons facteurs : facteurs hormonaux, 
fatigue, nausée ou psychologique 
(croyance qu'une mère ne doit pas être 
sexualisée). Cette situation est un pro-
blème de couple, la plupart des couples 
attendant deux à trois mois après l'ac-

couchement pour reprendre une acti-
vité sexuelle normale. Certains parlent 
d'un an sans activité sexuelle (dès le 
début de la grossesse).

Le risque sanitaire
La sexualité pendant la grossesse normale est 
conseillée, elle est sans risque sans complications. 
Les couples expriment en général, certaines peurs 
comme la peur des fausses couches, peur de l'in-
fection, peur de rapports sexuels douloureux, 
peur pour la santé psychologique de l'enfant.

Il est important de maintenir une activité sexuelle 
durant toute la grossesse. C'est une période du-
rant laquelle la femme et le couple sont fragilisés 
en raison de profondes modifications du couple. 
La relation sexuelle peut contribuer à procurer à 
la femme un confort et un sentiment de sécurité.

D'une façon générale, toutes les pratiques 
sexuelles sont sans risque durant la grossesse. Ce-
pendant, la gestion des MST est indispensable car 
les maladies sexuellement transmissibles peuvent 
avoir des conséquences dramatiques sur la gros-
sesse. 
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D'autre part, les pratiques sexuelles violentes de-
vraient être évitées.

La sexualité durant la grossesse est 
contre indiquée en cas de :
Antécédents ou menace de fausse 
couche
Antécédents ou risque d'accouche-
ment prématuré ou signes de contrac-
tions utérines prématurées

Saignement vaginal inexpliqué

Fuite de liquide amniotique (le fluide 
qui entoure le bébé)
Placenta Parevia. Dans ce cas, le 
placenta est implanté dans la zone in-
férieure de l'utérus ou sur la zone cou-
vrant le col
Déficit de compétence du col utérin. 
Dans cette maladie, le col est faible ou 
dilaté prématurément augmentant le 
risque de fausse couche.
Multiples foetus (jumeaux, triplés, 
etc.)

La sexualité est déconseillée durant les dernières 
semaines de la grossesse. Ce n'est pas une règle 
générale mais une pratique assez répandue.
En cas de symptômes exceptionnels après un 
rapport sexuel : douleur, saignement ou pertes, 
contractions, il fait contacter son médecin. 
Une femme peut reprendre son activité sexuelle 
lorsqu'elle juge qu'un rapport sexuel devient pos-
sible et sans inconfort. 

Les femmes qui ont subi eu une épisiotomie (cou-
pure pour faciliter le passage de nouveau -né) de-
vraient attendre de trois à quatre semaines pour 
tenter de reprendre progressivement leur activité 
sexuelle en évitant de provoquer une éventuelle 
incommodité ou douleur. 

Il est conseillé d'établir le contact sexuel avec le 
partenaire dès que possible afin de consolider le 
lien du couple après l'arrivée de l'enfant.

Les orgasmes peuvent causer des 
contractions utérines. Les études 
confirment qu'une grossesse nor-
male n'est nullement affectée par 
ces légères contractions orgas-
miques. Les orgasmes peuvent être 
différents pendant la grossesse. 
Certaines femmes deviennent 
orgasmiques pendant la grossesse, 
parfois multi - orgasmiques pour 
la première fois.

Le rapport sexuel ne provoque pas une fausse 
couche. Les fausses couches qui se produisent 
durant les premiers mois de grossesse sont d'ori-
gine génétique (bébé mal formé, on appelle cela 
en médecine aberrations chromosomiques) ou 
infectieuses. Le couple décide la fréquence de ses 
rapports sexuels. 

La fréquence varie selon les couples d'un mois à 
un autre. Après le quatrième mois, une majorité 
des femmes retrouvent leurs désirs sexuels. En cas 
de grossesse menacée, pathologique ou à risque, 
l'activité sexuelle devrait être évitée en attendant 
l'avis du médecin.

Le risque émotionnel
L'inconfort corporel est un élément important 
gouvernant la vie sexuelle des couples ; nausées, 
fatigue, irritabilité et inconfort. Si les symptômes 
de nausées s'améliorent après le quatrième mois, 
la femme évite de s'allonger longtemps sur le dos 
afin que le poids de l'utérus ne comprime pas les 
vaisseaux sanguins majeurs. 

Chez certains couples, le passage de la femme à la 
mère peut provoquer des d'importantes modifi-
cations ; changement de pratique sexuelle, baisse 
de libido, peur, crainte, ou ajustement de liens 
émotionnel du couple.
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 La norme sociétale
Dans certaines cultures, la sexualité pendant la 
grossesse est mal considérée en raison de statut 
sacralisé de la mère. En règle générale, la sexua-
lité pendant la grossesse est un sujet privé et in-
time. Le dévoilement de ce genre de sujet peut 
entraîner jugements et hostilité sociale. Avoir des 
relations sexuelles avec une femme enceinte d'un 
autre homme entraine parfois l'hostilité sociale.

La norme juridique
Il est indispensable vérifier et de rechercher le 
consentement de la partenaire, d'éviter de parta-
ger toute pratique sexuelle avec une personne mi-
neure sexuellement, enceinte ou pas. La loi n'in-
terdit pas d'avoir des relations sexuelles avec une 
femme majeure consentante enceinte d'un autre 
partenaire sans nuire à la santé de la grossesse ni 
à la sante de la femme enceinte bien sûr.
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Sex toys et sex prudent

Les jouets sexuels est un terme générique qui 
englobe de nombreuses variétés d'objets et dont 
le but varie de simple parure ou artifice à des ac-
cessoires pouvant modifier radicalement l'acte 
sexuel.

Sex toys, jouets sexuels : peu de risques  
On peut placer ses accessoires en plusieurs caté-
gories :

A- les artifices anatomiques :
1. -armature phallique externe : c'est un objet uti-
lisé par les hommes atteints d'une érection insuf-
fisante, une sorte de gaines en bois ou en ivoire 
permettant de garder érection.
2. -l'anneau pénien : un anneau élastique en 
caoutchouc ou en plastique qui se fixe à la base du 
pénis avant l'intromission pour bloquer le retour 
sanguin et de prolonger la durée de l'érection.
3. - Le guesquel : il s'agit d'une variété d'anneaux 
qui se fixent sur le pénis ou le gland et dont le but 
est d'élargir le diamètre du sexe masculin, cer-

tains à nous sont munis des couronnes en plas-
tique tendre pouvant stimuler la paroi vaginale.

B- les objets simulacres
1. -la verge artificielle : de plus longtemps, les 
femmes ont utilisé des objets ressemblant au 
pénis, des fruits, des légumes, des tubes, ou des 
morceaux de bois ou d'ivoire sculpté en forme de 
pénis. Parfois il s'agit de phallus postiche en plas-
tique ou en bois pouvant assurer une pénétration 
vaginale ou anale. On les nomme actuellement les 
godemichés et dont l'origine semble ancienne. Il 
existe toutes sortes de godemichés, les modèles en 
verre ou en caoutchouc peuvent être creux dont 
certaines femmes préfèrent les remplir de l'eau 
tiède ou du lait.

2. - Les appareils animés est une création mo-
derne, il s'agit des godemichés accompagné d'un 
mouvement vibrant ou percutant. Leur utilisation 
varie selon les besoins : stimulation clitoridienne 
ou pénétration vaginale ou anale.

3. - les vagins artificiels : il s'agit des cavités dont le 
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but est d'offrir au pénis d'une stimulation ressem-
blant à celle ressentie pendant la pénétration va-
ginale. La réalisation de ce genre de jouets sexuels 
est difficile, il existe très peu de vagins artificiels 
qui semblent satisfaire les hommes sur le plan es-
thétique et sexuel.
4. - les vibromasseurs : il s'agit d'un jouet sexuel 
animé. Certains vibromasseurs sont utilisés pour 
la stimulation clitoridienne, dotés de la capacité 
produire des mouvements de vibration et de per-
cussions, d'autres sont utilisables pour réaliser 
une pénétration vaginale ou anale. L'animation 
varie selon le modèle. Ils peuvent vibrer, tourner 
sur eux-mêmes, percuter, pivoter.
5. - Le rinno tama : il s'agit d'une paire de pe-
tites boules que mesure 3,5 à 5 cm, parfois reliés 
à une ficelle ou une chaînette, fabriqués selon 
les époques et les cultures en bois, en ivoire, en 
ambre, en ébène, en métal ou en plastique. L'uti-
lisation de ces boules varie, mais en général une 
boule est placée au fond du vagin, l'autre servant 
de cale. Ces boules ne provoquent pas d'orgasme 
féminin, mais semble produire des sensations 
agréables et améliorer la sensibilité de la paroi va-
ginale. Leur utilisation en Asie est plus répandue 
en Europe, leur origine asiatique ce qui explique 
leur nom populaire en Europe : boules de geisha.

Jouets sexuels et risque sanitaire
L'utilisation des jouets sexuels s'accompagne d'un 
risque sanitaire minime.

Il est conseillé de ne pas garder longtemps les an-
neaux péniens ou les bracelets fixés sur la base du 
pénis afin de ne pas bloquer ou gêner la circula-
tion sanguine. Ces anneaux devraient être enlevés 
à la fin de l'acte sexuel dès la fin de l'érection.

Il est conseillé de ne pas garder longtemps les 
boules de geisha dans le vagin, d'éviter pendant 
leur présence dans le vagin une activité soutenue. 
La présence de ces boules peut entraîner des lé-
sions de la muqueuse vaginale : abrasions, ulcéra-
tion, et irritation. Parfois leur présence s'accom-
pagne de quelques gouttes de sang témoin une 
irritation du vagin du col utérin.

L'utilisation des vibromasseurs peut entraîner des 
irritations de la muqueuse clitoridienne en cas 
d'utilisation prolongée. L'utilisation de godemi-
chés peut entraîner des problèmes traumatiques 
dus à la violence de l'introduction ou de la mani-
pulation.

L'hygiène des objets sexuels devrait être soignée, 
nettoyage à l'eau avec du savon après chaque uti-
lisation.

Il est déconseillé de partager les 
jouets sexuels, et d'éviter tout 
contact entre la flore vaginale et la 
flore anale. 

Il existe de nombreux cas d'allergie aux matières 
présentes dans les sex Toys, dans ce cas, il est 
conseillé d'éviter l'utilisation, de chercher des 
jouets sexuels moins irritants.  Certains produits 
comportent des matières toxiques. Ce problème 
est traité en général dans le cadre de santé pu-
blique (vérification de la toxicité des produits 
avant de leur mise en vente)

Jouets sexuels et risque émotionnel
L'utilisation de sex Toys peut être un élémént 
festif récréatif, un amusement, ou une recherche 
de satisfaction sexuelle. Cependant, certaines 
femmes jugent cette utilisation décevante, une 
sorte de preuve de leur solitude ou de leur mi-
sère relationnelles. Dans ce cas, les jouets sexuels 
deviennent un remplaçant non satisfaisant d'un 
partenaire inexistant. Ce cas existe aussi bien chez 
les hommes utilisant les vagins artificiels que chez 
les femmes utilisant les godemichés ou les vibro-
masseurs.

Dans certains couples ; l'introduction d'un jouet 
sexuel est une recherche d'une sexualité diffé-
rente, chez d'autres, le jouet sexuel est considéré 
comme témoignage d'une insatisfaction sexuelle. 

Certains hommes voient dans l'utilisation des 
godemichés ou de vibromasseurs par leurs par-
tenaires la preuve de leur insatisfaction sexuelle.
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Comme toute pratique sexuelle, l'utilisation de 
sex Toys peut questionner la réponse sexuelle. 
Une femme habituée à chercher son orgasme à 
l'aide d'un vibromasseur peut avoir certaines dif-
ficultés à retrouver ses sensations dans un acte 
sexuel avec un partenaire. Dans ce cas il faudrait 
un temps de désensibilisation.

Dans la sexualité lesbienne, les jeux sexuels ont 
une importance majeure, l'introduction de gode-
michés avec ou sans ceinture autorise la pénétra-
tion vaginale ou anale élargissant ainsi le panel 
des pratiques sexuelles dans le couple lesbien.

Jouets sexuels et  norme sociétale
L'utilisation de sex Toys était stigmatisée en Eu-
rope, considérée comme une pratique impudique, 
inappropriée, en raison de caractère solitaire de 
cette pratique et de son but ultime : la recherche 
du plaisir.

Les hommes utilisant les vagins artificiels étaient 
considérés comme de perdants, des masturba-
teurs incapables de séduire les femmes et d'avoir 
une sexualité partagée. L'utilisation des anneaux 
péniens était considérée comme témoignage de 
manque d'érection et d'impuissance. L'image stig-
matisée des jouets sexuels masculins continue à 
être présente dans la société européenne.

L'utilisation des jouets sexuels que par les femmes 
a été encouragée par de nombreux courants fémi-
nistes désirant libérer les femmes et leur sexuali-
té de l'emprise des hommes, ainsi l'utilisation de 
godemiché et des vibromasseurs est devenue un 
signe de liberté féminine. Cependant, cette ten-
dance engendre une autre image sociale : celle de 
la femme hostile à l'homme, refusant de partager 
la sexualité masculine. Cette image de la femme 
hostile est utilisée, par les antis féministes, pour 
illustrer le caractère anti masculin de certains 
mouvements féministes.

À la suite de nombreuses publicités et d'un effort 
commercial, l'image des vibromasseurs semble 
devenir moins agressive, plus festive, symbole de 
droit des femmes au plaisir sexuel, et non pas de 
leur hostilité à la sexualité masculine. 

L'utilisation de godemiché pour la pénétration 
continue à être plus ou moins stigmatisée dans 
certains milieux sociaux.
L'utilisation des jouets sexuels est une pratique 
sexuelle, dans ce sens, le dévoilement de ses pra-
tiques ou de ses jouets sexuels dans des milieux 
sociaux inappropriés peut entraîner, critiques, 
railleries et hostilité sociale.

Jouets sexuels et La norme juridique

Toute pénétration non consentie 
peut être considérée comme un 
viol, y compris en utilisant des 
jouets sexuels. 

La loi punit sévèrement toute relation sexuelle 
avec une personne mineure âgée de moins de 15 
ans, y compris  une relation basée sur l'utilisation 
des jouets sexuels. 
Le consentement devrait être vérifié avant et pen-
dant l'acte sexuel. La femme et l'homme peut re-
fuser à chaque instant de continuer ou d'accepter 
une pratique sexuelle. Cette absence de consen-
tement devrait être prise en compte d'une façon 
sérieuse et définitive.

Mettre la santé d'une autre personne ou son in-
tégrité physique en danger pendant l'utilisation 
violente ou excessive des jouets sexuels peut 
être sévèrement punie par la loi, même en cas de 
consentement.



37 Le sexe  prudent 

Virginité et sexe prudent

La virginité n'est pas synonyme de sexe 
prudent
La conservation de l'hymen est symbole de la 
virginité féminine dans toutes les cultures sans 
exception. L'hymen est une membrane qui se 
trouve dans le vagin à environ 2-4 cm de son ori-
fice externe cerné par les petites lèvres. Il s'agit 
d'une membrane d'épaisseur variable selon les 
personnes. Cette membrane est perforée pour 
permettre d'évacuer le sang des règles.
L'importance donnée à la virginité hyménale 
n'est pas un phénomène marginal ; de l'Afrique 
jusqu'au Japon avec des relais en Europe et aux 
USA. Le retour de la valeur virginale est une ten-
dance encouragée par des principes religieux, 
idéologiques, et sanitaires (peur du sida, des ma-
ladies sexuellement transmissibles et des relations 
sexuelles extra-maritales). L'idée de la virginité 
hyménale continue à être présente dans le monde 
mais en perte de vitesse.

Virginité : Risques sanitaires
Le concept de la virginité hyménale (présence 
d'un hymen intact) pose de nombreuses ques-
tions sur le plan médical et sanitaire :

·         L'absence congénitale de l'hymen est une 
réalité médicale.

·         La présence de l'hymen ne garantit pas l'ab-
sence des MST ni l'absence d'une infection par le 
SIDA

Le désir de préserver sa virginité peut accompa-
gner les pratiques sexuelles pouvant engendrer 
un risque sanitaire caresses et contacts corpo-
rels, masturbation mutuelle, sexe oral, ou sexe 
anal. Ces activités engendrent leur propre panel 
de risque sanitaire allant du risque infectieux aux 
grossesses non désirées.

Les fonctions exactes de l'hymen sont mécon-
nues, certains pensent que la fonction principale 
de l'hymen est de protéger la cavité vaginale chez 
les petites filles. Garder l'hymen intact durant 
toute la vie n'entraîne aucun risque sanitaire.

Le désir de préserver l'hymen à tout prix invite 
certaines jeunes femmes à opter pour une acti-
vité sexuelle non pénétratives. Le risque sanitaire 
dépend de ces pratiques : caresses et contacts cor-
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porels, masturbation mutuelle, sexe oral. Ces ac-
tivités engendrent leur propre panel de risque sa-
nitaire allant du risque infectieux aux grossesses 
non désirées.

Le désir de préserver l'hymen en-
courage certaines à opter pour une 
activité sexuelle pénétratives non 
vaginale. Ce comportement en-
gendre un risque sanitaire majeur 
lié à la pénétration anale.

 

Virginité : Risque Emotionnel
La préservation de l'hymen demeure la règle ma-
joritaire dans nombreux pays.  La préservation de 
l'hymen en Europe n'a plus de signification sym-
bolique ou culturelle. Elle est encouragée chez les 
jeunes adolescentes afin de retarder le plus pos-
sible le premier rapport sexuel, et éviter ainsi la 
précocité sexuelle.

La préservation de l'hymen est une donnée " 
tolérable " dans les pays où l'âge du mariage est 
raisonnablement précoce. Dans ce cas, la préser-
vation de l'hymen évite la précocité sexuelle, les 
grossesses non désirées, s'achève par une nuit de 
noces à l'âge moyen de 20 ans.

Ce schéma n'est plus valable en Europe et dans 
de nombreux pays occidentalisés, en raison de la 
dévalorisation sociale du mariage et la nécessité 
pour les filles de prolonger leur parcours scolaire 
afin d'adapter leur formation aux exigences du 
marché de travail. L'âge moyen du mariage en 
France est de 28 ans.

La préservation de l'hymen à long du-
rée s'accompagne de l'absence d'ac-
tivité sexuelle entraînant les signes 
d'une frustration sexuelle comme dé-
pression, colère, résignation, mauvaise 
estime de soi, atteinte narcissique ou 
d'une sublimation de cet frustration 
sexuelle en s'investissant dans cer-
taines activités satisfaisantes ou le 
sport ou le travail.

La virginité hyménale est une tradition ancienne. 
Le concept de la virginité existe plusieurs ou 
moins dans les écritures religieuses.
L'interprétation psychanalytique de Freud dans 
son article sur le "Tabou de la virginité" (1918), 
analyse l'enjeu symbolique de la virginité et la 
peur de la défloration. Selon Freud, cette peur 
est inconsciente. La virginité selon lui est un état 
stressant pour l'homme qui doit tenir une attitude 
contradictoire : surmonter sa peur de la castration 
et de l'acte sexuel, et sublimer cette séparation.
La peur de la sexualité féminine chez l'homme 
et chez la femme est illustrée par la figure de la 
sorcière, des hystériques répandus au XIXe siècle 
dans la culture masculine. La clinique montre 
bien la peur de l'adolescente d'être débordée, en-
traînée hors de tout contrôle dans une dangereuse 
passivité.

Selon Freud, ce tabou trahit la crainte essentielle 
des hommes à l'égard de la femme, c'est le fait que 
la femme est autre que l'homme, qu'elle apparaît 
incompréhensible, pleine de secret, étrangère et 
pour cela ennemie. L'homme redoute d'être affai-
bli par la femme, d'être contaminé par sa féminité 
et de se montrer alors incapable.

Les manuels de médecine recommandaient de 
donner de l'opium pour les nuits de noce, pres-
cription à laquelle adhérait immédiatement la 
jeune épousée convaincue que la douleur était 
intolérable.
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La préservation de la virginité hyménale dans 
un environnement de célibat retardant l'âge du 
mariage peut s'accompagner de l'absence d'ac-
tivité sexuelle entraînant chez certaines femmes  
les signes d'une frustration sexuelle comme dé-
pression, colère, résignation, mauvaise estime 
de soi, atteinte narcissique ou d'une sublimation 
de cet frustration sexuelle en s'investissant dans 
certaines activités satisfaisantes ou le sport ou le 
travail.

Virginité : Normes sociales

Le concept de la virginité hymé-
nale a ses limites sociales : La 
rupture involontaire de l'hymen 
est possible ; c'est le cas le plus 
répandu de la rupture de l'hymen 
hors activité sexuelle. D'autre part, 
La présence de l'hymen ne peut 
pas garantir l'absence d'activité 
sexuelle pro- nuptiale.

La femme vierge symbolise la femme intacte dans 
tout son passé et son potentiel affectif originel. 
Pour les hommes, remarque De Beauvoir, " la 
virginité n'a d'attirance érotique que si elle s'al-
lie avec la jeunesse " (Janice G. Raymond,1986,). 
Dans ce sens, la virginité est le signe d' condition 
féminine inacceptable.

Les points de vue féministes occidentales sur la 
virginité hyménale ont influencé certaines socié-
tés sans devenir majoritaires dans le monde.
Dans les sociétés exigeant la préservation de 
l'hymen, la perte de la virginité entraîne la stig-
matisation, l'isolement de la femme, un mépris 
social, et un éventuel célibat car la femme sera ex-
clue ou évitée des demandes de mariage.

Pour des raisons sociales, culturelles, et parfois 
sanitaires, on retrouve un discours masculins pri-
vilégiant l'union avec des filles vierges en France. 
Ce discours demeure minoritaire, cependant, du-
rant un fait divers dans le nord, la société fran-
çaise était troublée par la demande d'un homme 
d'annuler son mariage en raison de mensonge sur 

la virginité.

La préservation de l'hymen comme 
norme sociale ne devrait pas élimi-
ner la possibilité d'une rupture de 
cette membrane pendant des activi-
tés non sexuelles, sportives comme le 
cyclisme, Gymnastique, équitation et 
danse ou durant des pratiques mas-
turbatoires Insérant des objets dans le 
vagin.

Dans les sociétés exigeant la préservation de 
l'hymen, la perte de la virginité entraîne la stig-
matisation, l'isolement de la femme, un mépris 
social, et un éventuel célibat car la femme sera ex-
clue ou évitée des demandes de mariage.

Pour des raisons sociales, culturelles, et parfois sa-
nitaires, on retrouve, à nouveau, un discours mas-
culins privilégiant l'union avec des filles vierges. 
Ce discours demeure minoritaire en occident. 

Virginité : Normes juridiques
Le tabou de la virginité hyménale associé à la pré-
sence de l'hymen s'est appuyé sur des principes 
sacrés et religieux. La femme encourait le plus 
souvent la mort dans un sacrifice expiatoire: la-
pidation, enterrement vivant, chez les romaines, 
etc.

Sur le plan juridique, le concept de la virginité hy-
ménale ne peut pas garantir la pureté de la filia-
tion, il est possible même de tomber enceinte en 
restant vierge.
La défloration par la force ou par la manipulation 
peu être qualifiée et punie comme un viol.

La préservation de l'hymen fait partie la préserva-
tion de l'intégrité physique de la personne, aucun 
examen médical pouvant mettre en danger cette 
membrane n'est autorisé ou pratiqué, sauf excep-
tion justifiée.
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Si l'hymen a perdu sa valeur juridique et cultu-
relle dans la société française, il n'a pas perdu sa 
valeur pénale. La défloration par la force ou par la 
manipulation peu être qualifiée et punie comme 
un viol.
La préservation de l'hymen fait partie la préser-
vation de l'intégrité physique de la personne, au-
cun examen médical pouvant mettre en danger 
cette membrane n'est autorisé ou pratiqué, sauf 
exception justifiée. L'examen gynécologique est 
habituellement pratiqué après le début de l'acti-
vité sexuelle.

Sexe prudent et la défloration
L'hymen est une membrane qui se trouve dans le 
vagin à environ 2-4 cm de son orifice externe cer-
né par les petites lèvres. Il s'agit d'une membrane 
d'épaisseur variable selon les personnes. Cette 
membrane est perforée pour permettre d'évacuer 
le sang des règles.

La forme des perforations est variable aussi, on 
observe parfois une fente, parfois plusieurs fente, 
parfois une perforation unique, parfois plusieurs 
fentes et perforations.

La défloration (rupture de 
l'hymen) arrive au moment de la 
pénétration. Après une excitation 
sexuelle entraînant une lubrifi-
cation adéquate, le pénis s'insère 
entre les petites lèvres écartant 
ainsi les parois vaginales. A 4 cm 
de l'entrée vaginale, le gland pé-
nien appuie sur l'hymen entraînant 
sa rupture.

Cette déchirure s'accompagne d'une douleur 
variable qui dure quelques secondes et d'un sai-
gnement. L'hymen chez les jeunes femmes est ri-
chement vascularisé, le saignement est abondant, 
nommé le saignement nuptial.

La défloration se définit comme la rupture de 
l'hymen par la pénétration du pénis dans la cavi-
té vaginale. Après l'excitation sexuelle entraînant 

une lubrification adéquate, le pénis s'insère entre 
les petites lèvres écartant ainsi les parois vagi-
nales. A 4 cm de l'entrée vaginale, le gland pénien 
appuie sur l'hymen entraînant sa rupture.

Quand une adolescente par exemple insère deux 
doigts dans son vagin pour se masturber, l'hymen 
peut avoir une rupture partielle. Une femme qui 
a eu un rapport sexuel vaginal a toujours des ré-
sidus de cette membrane qu'on nomme reliquat. 

En cas de pénétration profonde, la base de pé-
nis est plus large que le gland et peut provoquer 
d'autres ruptures. Ces reliquats peuvent peut être 
la cause des douleurs pendant le rapport sexuel. 
Si la femme change de partenaire, ou si le couple 
tente d'autres positions pendant le rapport sexuel, 
d'autres reliquats de l'hymen peuvent encore être 
rompus.
Pendant la première expérience sexuelle d'une 
femme, la défloration peut entraîner quelques 
douleurs et un saignement léger mais rien de dra-
matique. La douleur est comparable à celle d'une 
piqûre de vaccination, suivie de quelques gouttes 
du sang dont certaines cultures nomment le sang 
nuptial. Mais, l'inquiétude, la peur, la contraction 
des muscles amplifient la sensation de douleur. 
En cas de douleurs intenses, il est préférable de ne 
pas insister et d'ajourner la défloration.

50 % des femmes saignent légèrement après leur 
défloration en raison du déchirement de leur 
hymen. C'est un saignement léger comme celui de 
début des règles. Certaines femmes mentionnent 
une quantité de sang plus abondante mais il s'agit 
doute du sang mêlé à la lubrification vaginale.

La cicatrisation après la défloration est rapide ; 
le saignement s'arrête dans les 24- 48 heures. Un 
saignement plus prolongé nécessite une consulta-
tion médicale afin d'éliminer une "bande hymé-
nale" fibreuse, ou la rupture d'un vaisseau sanguin 
présent dans l'hymen.

Le risque traumatique pendant la défloration est 
une réalité, en raison de la violence de la péné-
tration, par manque d'information, accompagnée 
parfois de l'anxiété de la femme.
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Il existe également un risque infectieux, la dé-
floration est un contact entre deux muqueuses 
accompagnées des fluides corporels et du sang. 
Cette situation exige une hygiène soignée, et une 
protection parfaite contre le risque infectieux 
(préservatif).

Le risque de grossesse non désirée 
existe également pendant la déflo-
ration. Une femme vierge de tom-
ber enceinte.

En cas de l'impossibilité de pénétration ou de dé-
floration, il est conseillé de consulter un médecin 
afin d'éliminer un éventuel vaginisme. En cas de 
vaginisme, la pénétration insistante peut provo-
quer des douleurs intolérables.

En psychanalyse freudienne, la défloration n'a pas 
seulement pour conséquence culturelle de lier de 
façon " durable " la femme à l'homme ; elle délie la 
femme aussi d'une une réaction archaïque d'hos-
tilité contre l'homme, réaction qui peut prendre 
des formes pathologiques se manifestant par des 
phénomènes d'inhibition dans la vie amoureuse 
du couple et à laquelle on peut attribuer le fait que 
les seconds mariages sont souvent meilleurs que 
les premiers.

La défloration remet la femme devant une réa-
lité nouvelle, celle d'une relation possible avec 
l'homme. Les analyses de souvenirs des femmes 
sur leur premières fois démontrent "la profon-
deur du choc psychologique résultant de la perte 
de l'hymen" selon l'expression de Freud.

Selon l'âge et l'environnement, le 
risque émotionnel varie. En cas 
de décision hâtive, la femme peut 
regretter son geste. Dans certaines 
cultures, la valeur symbolique de 
l'hymen peut peser sur le choix 
du partenaire, de la relation et du 
moment de la défloration.

En cas de mariage avec une défloration nuptiale, 
la charge émotionnelle de cette pratique est par-
fois excessive. Dans ce cas il est préférable d'ajour-
ner la consommation du mariage.

Dans les sociétés où la virginité est considérée 
comme un tabou social, la défloration peut en-
traîner une réaction violente de la société dépas-
sant la différence ou l'hostilité verbale.
La défloration exige une pénétration partielle ou 
totale, ce qui exige un consentement avant l'acte 
sexuel. Tout défloration avec le pénis, les doigts, 
ou par un objet peut être qualifiée d'un viol et pu-
nie sévèrement.

La responsabilité masculine dans la défloration 
est limitée au consentement. 

Dans certaines cultures, le mariage devient obli-
gatoire après une défloration même consentie, 
dans d'autres, un dédommagement matériel et 
financier est exigé.
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